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Note au lecteur :
Pour une meilleure expérience de lecture, ce préquel est 

conçu pour être lu après le tome 1 L’Odyssée des possibles 
ou le tome 2 L’Académie des facultés. 
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PROLOGUE

La salle du Conseil était plongée dans la pénombre. À 
la lueur des rares torches accrochées au mur de pierre, on 
distinguait à peine une poignée de silhouettes vêtues de tenues 
éclectiques, témoignant de diverses fonctions. Debout autour 
de la table ronde au centre creux, elles patientaient. La tension 
était palpable dans l’air épais du sous-sol.

Mais l’attente fut de courte durée. La porte en bois 
massive s’ouvrit soudain sur un homme à la barbe blanche 
impeccablement taillée, vêtu d’une redingote noire ornée de 
broderies et de boutons dorés. Baissant la tête simultanément 
en signe de respect, dans une chorégraphie millimétrée, les 
membres du Conseil s’inclinèrent devant l’Archonte. 

La table en forme d’anneau était entourée de fauteuils tous 
identiques. L’Archonte s’installa, le port altier, sur l’un d’eux, 
entre deux membres du Conseil. Malgré son rang plus élevé, 
pas de trône doré ou de siège surélevé. Autour de la table du 
Conseil, tout le monde avait voix au chapitre, à égalité.

D’un signe de tête, l’Archonte invita les hommes qui 
l’entouraient à l’imiter. Tous s’exécutèrent dans un froissement 
de tissu. Puis le chef du Conseil prit la parole, sa voix puissante 
faisant trembler les murs de pierre :

— Si je vous ai convoqués en ce jour, c’est à la demande du 
responsable de l’Arkane, ici présent.
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Tous les regards se tournèrent vers l’Analyste, chef des 
services secrets de Nereia. Enfoncés dans un visage émacié, 
ses yeux bleus luisaient d’un éclat inquiet.

— C’est à vous.
Les traits tirés, l’Analyste hocha la tête et commença d’une 

voix rauque qui peinait à sortir de sa poitrine :
—  Mes chers amis, l’heure est grave. C’est désormais 

avéré  : nos facultés perdent en puissance. Leur cumul, 
autrefois possible, semble n’être plus qu’un lointain souvenir. 
Les instructeurs de l’Académie déplorent, aux examens 
pratiques, le niveau le plus bas qu’ils aient jamais constaté 
parmi les étudiants. Et pour ne rien arranger, le taux de 
natalité à Nereia diminue. C’est le Soigneur Péant de Nosos, 
exceptionnellement présent à notre table aujourd’hui, qui a 
tiré la sonnette d’alarme. 

L’homme à la barbe poivre et sel, vêtu d’une blouse blanche, 
hocha la tête d’un air grave.

— Merci pour cette introduction. J’ai bien peur que tout 
cela ne résume en effet de manière parfaitement adéquate le 
triste constat que nous avons fait. Sans la mise en place de 
politiques adaptées, nous courons à notre perte.

—  Et quelle serait la solution  ? demanda l’Archonte en 
fronçant les sourcils.

— Afin de remédier à cette situation des plus préoccupantes, 
il est crucial d’apporter un peu de sang neuf parmi nos rangs.

Une voix belliqueuse s’éleva dans la pénombre :
— Dans quelle proportion ?
 Une flamme rouge s’éleva de la torche derrière l’homme au 

teint d’ébène qui venait de prendre la parole. Le Polémarque 
– ministre de la Guerre et responsable de l’immigration –, 
vêtu d’un uniforme miliaire gris et d’un calot assorti. Sous 
ses cheveux coupés en brosse, ses yeux perçants jetaient des 
éclairs.



9

—  Combien de détections potentielles cette année  ? 
demanda l’Archonte en se tournant vers le chef du Comité de 
détection.

—  Une cinquantaine… répondit le Commandant à la 
redingote verte et à la barbe blanche légèrement moins fournie 
que celle de l’Archonte.

La torche blanche qui l’éclairait indiquait que sa prise de 
parole était autorisée.

Le Polémarque manqua de s’étrangler.
— Une cinquantaine ? 
La flamme rouge brilla de plus belle. Un nouveau rappel à 

l’ordre.
— Du calme, Erick. Cela ne veut pas dire que nous allons 

accueillir cinquante nouveaux variants cette année, tempéra 
l’Analyste.

— Et on ne se marche pas exactement dessus à Nereia… 
souffla le spécialiste du Continent, un homme blond dans la 
force de l’âge.

Habituellement instructeur de l’Académie, il était parfois 
appelé en tant que consultant auprès de l’Archonte pour toutes 
les affaires concernant les Continentaux.

— Sur ces cinquante détections, il y a forcément des faux 
positifs, précisa le Soigneur à l’origine de l’alerte. Sans vouloir 
manquer de respect au Comité de détection, bien entendu.

Le Commandant hocha la tête, n’en prenant pas ombrage.
— Bien entendu.
— Afin de déterminer qui sont réellement les variants de 

cet échantillon, il nous faudrait pouvoir les étudier de plus 
près. Les soumettre à des catalyseurs dans un environnement 
contrôlé, expliqua le Soigneur. 

—  On dirait que vous parlez de sujets de laboratoire, 
s’offusqua le spécialiste du Continent.

— En même temps, il serait bien trop risqué de les soumettre 
à ce type de stimuli dans leur environnement naturel. Et plus 
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compliqué de les placer dans des situations d’expression de 
leurs facultés.

—  Sans compter qu’il serait trop long et incertain de 
se contenter de les observer sur le terrain, approuva le 
Commandant.

—  Nous ne pouvons quand même pas courir le risque 
d’avoir des faux positifs et d’accueillir des constants à Nereia, 
s’offusqua le Polémarque.

L’Archonte acquiesça.
— Je suis d’accord. Des idées ?  
—  Nous pourrions organiser des castings, suggéra le 

spécialiste du Continent.
— Des… castings ? répéta l’Archonte en clignant des yeux.
—  C’est ce que font les Continentaux pour trouver des 

acteurs pour leurs films ou leurs émissions de…
— Nereia n’a rien d’un film ou d’une émission ! tonna le 

responsable de l’immigration.
L’Archonte leva un doigt et le silence se fit immédiatement 

autour de la table ronde du Conseil.
—  Il faudrait un prétexte pour organiser ces castings… 

souligna l’Analyste, ignorant l’intervention précédente.
— Justement ! s’exclama le spécialiste du Continent avec 

un peu trop d’enthousiasme.
Derrière lui, la flamme de la torche devint orangée. Nul 

n’était censé hausser le ton au Conseil.
—  Veuillez me pardonner, s’excusa-t-il en baissant d’un 

ton, malgré l’excitation qui perçait toujours dans sa voix. Je 
voulais dire que nous pourrions organiser une sorte de fausse 
émission. Nous réunirions tous ces jeunes sur une période 
donnée en leur faisant miroiter une sorte de récompense…

— Et nous pourrions les analyser de près, ajouta le Soigneur. 
— Et bien entendu, l’émission ne serait jamais diffusée à la 

télévision continentale, souligna le Commandant.


